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s'empara de Jésus. Saisi d'épouvante et de dégoût, de
son âme angoissée s'échappe ce cri terrible : Mon âme est
triste jusqu'à en mourir. Puis s'adressant à ses trois apô-
tres qui atterrés le regardaient sans rien comprendre
Demeurez ici et veillez avec moi.

Faisant un effort, il s'arrache à leur voisinage et s'é-

loigne à la distance d'un jet de pierre, jusqu'à la grotte de
l'agonie.

La terrible vision le poursuit toujours. Le sinistre
cortège de supplices qu'il doit endurer passe et repasse
devant Lui. Tout son être frémit. Epouvanté, il tombe
la face contre terre. " Père, s'écrie-t-il, s'il est possible 1
et tout vous est possible, éloignez de moi ce calice. Cepen-
dant que votre volonté se fasse, et non la mienne !

Le Ciel reste sourd à sa prière. Effrayé de sa soli-
tude, il se traîne vers les trois disciples. Il les trouve
endormis. Accablés par la fatigue et les émotions de la

journée,ils se sont laissés surprendre par le sommeil.
Jésus les regarde longuement. "Pierre, dit-il,Pierre,

toi qui tout à l'heure me faisais de si beaux serments, tu
dors." " A insi, vous n'avez pu veiller une heure avec moi !
Veillez et priez afin que vous ne succombiez pas au momenj
de l'épreuve. L'esprit est prompt, la chair est jaible."

Il s'éloigne, et s'enfonce à nouveau dans l'obscurité
de la grotte. La vision devient plus effrayante encore.
Lui, la victime vouée à l'expiation, il sent se ruer sur son
âme très pure, pareille à une avalanche qui dévale de la
montagne, tous les crimes, toutes les abominations des
hommes. Succombant sous ce poids immonde, il est lU

gisant à terre, enveloppé dans ce vêtement d'iniquités.
" Père, s'écrie-t-il, que ce calice s'éloigne de moi, mais s'il

ne peut passer sans que je le boive, que votre volonté soa

faite." Et pour s'arracher à l'obsédant cauchemar, i
retourne vers ses disciples. Ils dormaient toujours. Leur!

yeux étaient appesantis et, nous dit l'Evangile, ils ne
savaient pas ce qu'ils Lui répondaient.

Jésus est bien maintenant le grand abandonné entrevt

par les Prophètes. Seul, il faut qu'il boive ce calice tan

désiré ; seul, il faut qu'il affronte cette heure si impatiem.
ment attendue.


